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« Vous tous, marchez sous la croix et criez : “Toulouse” 
C’est pour la croix que nous avons tout laissé,  

 pour que Toulouse soit toujours protégée du Ciel » 
 

Raymond de Saint-Gilles  
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800 ans de présence dominicaine à Toulouse (2ème partie)  

L’ année 1216 vit le développement de 
l’ordre. Cette année-là, Toulouse fournit à 
saint Dominique l’un de ses meilleurs 
collaborateurs, frère Bertrand de Garrigue, 
dont la famille devait plus tard abandonner à 
l’ordre ses droits sur le terrain du futur 
couvent de Toulouse, lorsque Saint-Romain 
s’avérerait définitivement trop petit. 

Pour obtenir les confirmations promises 
par le pape, saint Dominique quitta Toulouse 
vers le milieu d’octobre 1216. Innocent III 
étant mort le 16 juillet, Honorius III lui avait 
succédé. Le 22 décembre, à Saint-Pierre, saint 
Dominique reçut la bulle papale de 
confirmation de l’ordre des Prêcheurs. 

Cependant la situation politique se 
dégradait dans le Midi toulousain ; le pape 
était peu ou mal renseigné sur ce qui s’y 
passait. L’évêque Foulques écrivit même à 
Rome pour offrir sa démission. 

Heureusement, Honorius III avait en la 
personne de saint Dominique, le conseiller et 
l’informateur qu’il lui fallait. S’ébaucha alors 
entre le pape et le fondateur une étroite 
collaboration. Le pape couvrit l’ordre naissant 
de son autorité, l’enrichit de privilèges et 
l’utilisa sur les champs d’apostolat les plus 
divers. Plus de soixante bulles, lettres et 
privilèges du pape à l’ordre de saint 
Dominique pendant les cinq années que 
durerait encore la vie du fondateur 
apporteraient bientôt le témoignage de cette 
collaboration. 

Honorius III fit rédiger pour l’Albigeois 
quatre bulles décisives, les 19, 21 et 28 
janvier 1217. C’est dans une de ces bulles que 
le pape baptisa ces religieux « Prêcheurs ». 

Dans une bulle du 11 février 1218, Honorius 
III emploierait le titre enfin définitif de 
« Frères de l’ordre des Prêcheurs ». 

Toujours à Rome en ce début de 1217, 
saint Dominique eut plusieurs visions 
surnaturelles qui lui donnèrent la certitude de 
l’universalité de la mission de prédication 
confiée à l’ordre. L’horizon toulousain 
s’élargissait. Avant de quitter Rome pour 
réaliser ses projets, saint Dominique obtint 
une dernière bulle le 7 février 1217. Dès le 
début de mars, saint Dominique était de 
nouveau à Toulouse. Une décision importante 
fut prise par le saint à la fin du printemps : 
envoyer les frères à travers le monde, en dépit 
de leur petit nombre. Le 15 août 1217, les 
frères Prêcheurs se rassemblèrent encore une 
dernière fois, à Saint-Romain de Toulouse ou 
à Prouille. La principale équipe fut destinée à 
Paris ; une fut envoyée en Espagne. Les frères 
purement toulousains restèrent à Saint-
Romain. Plus tard, vers Noël 1230, les frères 
quitteraient Saint-Romain que l’on ne pouvait 
pas agrandir. Aujourd’hui, tout vestige a 
disparu du premier cloître dominicain. 

En 1230, la communauté dominicaine de 
Toulouse s’installa sur le terrain d’un grand 
jardin situé à l’extrémité nord de la paroisse 
de la Daurade, contigu au mur de la Cité. 
C’est là que s’éleva la troisième maison 
toulousaine de l’ordre. D’abord un premier 
couvent achevé vers 1256, puis, à la fin du 
13ème siècle et au début du 14ème, un autre plus 
important, à cause de l’augmentation de 
l’effectif des frères : c’est l’actuel ensemble 
conventuel des Jacobins. 
 

Abbé Joël Malassagne 
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bric à braC                                                                                      Par M. l’abbé Fernandez  
 

UN PRÊTRE EST DESTITUÉ 
Le père Hervé Benoît, chapelain à la 
basilique N-D de Fourvière à Lyon n’a pas 
voulu sombrer dans la démagogie ambiante 
suite à l’attentat du 13 novembre à Paris, 
dénonçant non seulement la culture de mort 
des auteurs des attentats du 13 novembre, 
mais également celle des victimes du 
Bataclan. Dans une tribune intitulée Les 
Aigles (déplumés) de la mort aiment le 
diable !, ce prêtre lyonnais dit avoir vu en 
eux des « morts-vivants », des « pauvres 
enfants de la génération bobo ». Il présente 
également leurs « assassins, ces zombis-
haschishin » comme leurs « frères 
siamois », soulignant les points communs 
entre attaquants et attaqués : « même 
déracinement », « même amnésie », « même 
infantilisme », « même inculture »… Et de 
poursuivre : « les uns se gavaient de valeurs 
chrétiennes devenues folles : tolérance, 
relativisme, universalisme, hédonisme… », 
Les autres « de valeurs musulmanes 
devenues encore plus folles au contact de la 
modernité : intolérance, dogmatisme, 
cosmopolitisme de la haine… » Une 
semaine après la publication de ce texte, le 
P. Benoît a été « relevé de ses différentes 
charges pastorales » par le cardinal Philippe 
Barbarin , archevêque de Lyon, et invité à 
« prendre du recul » en se retirant dans une 
abbaye. Une pétition a circulé sur le net 
pour réintégrer ce prêtre dans ses fonctions. 
Pauvre Église ! Voila donc ce qu’est devenu 
le sel de la terre. Comme on demandait un 
jour au Padre PIO si Dieu allait punir le 
monde en permettant une nouvelle guerre, 
le père répondit : «  la plus grande punition 
c’est que l’Église sera mise pour un temps 
sous le boisseau… » Autrement dit : qu’elle 
n’éclairera plus la société. Non pas 
seulement que la société ne veuille point 
l’entendre, mais parce que le langage des 
clercs se fera consensuel avec le monde. Ils 
ne veulent pas inquiéter, déranger mais 
rassurer. D’où un langage aseptisé, banal 
dans lequel on ne trouve plus cet esprit de 

foi qui fut celui des évêques d’autrefois. Du 
coup, notre pauvre monde sombre dans 
l’indifférence. 
 
QUI ÉTAIT TOLKIEN ? 
Tolkien est un écrivain anglais né en 1892 
et mort en 1973. Après avoir été baptisé au 
sein de l’Église d’Angleterre, Tolkien est 
éduqué dans la foi catholique par sa mère 
convertie. Il est resté fidele à la foi toute sa 
vie. Après Les réformes du concile Vatican 
II, Tolkien condamne fermement 
l’œcuménisme inspiré par le besoin supposé 
d'aggiornamento, et fait plutôt référence à 
une relation personnelle avec les chrétiens 
d’autres religions inspirée par une attitude 
de pure charité. Il est ainsi assez loin du 
nouvel œcuménisme tel que prôné par 
Vatican II (constitution Lumen Gentium, 8, 
décret Unitatis Redintegratio notamment) : 
nulle mention d'un véritable "dialogue", 
mutuellement enrichissant entre 
communautés chrétiennes (Unitatis 
Redintegratio, 4), pas de référence à la 
valeur intrinsèque des pratiques des autres 
confessions chrétiennes (Unitatis 
Redintegratio, 3), aucune vision 
"panchrétienne" telle que suggérée par 
Lumen Gentium, 8. À défaut d'éléments plus 
décisifs, ce que l'on sait de Tolkien - son 
attitude intransigeante concernant la 
conversion de sa fiancée, son dédain pour 
l'Anglicanisme, et son admiration pour le 
pape saint Pie X, rattachant l'auteur au 
courant catholique antimoderniste - en fait 
un témoin de la loyauté envers et contre tout 
au catholicisme traditionnel. Il regrettera 
ainsi amèrement l’abandon du latin dans la 
messe, Lorsque la liturgie de la messe fut 
traduite en anglais, il n’hésitait pas à faire 
quant à lui ses réponses en latin, et très 
bruyamment. Clyde Kilby rappelle quant à 
lui le désarroi de Tolkien constatant, 
pendant la célébration d'une messe dans le 
nouveau rite, la diminution drastique du 
nombre de génuflexions, et son départ 
dépité de l'église. 
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ÉPHÉMÉRIDES DE FÉVRIER 2016 
 

 
Notre-Dame du Férétra 

TOULOUSE 

Prieuré 
St Dominique 

GRAGNAGUE 

École St Jean 
Bosco 

TOULOUSE 

Cours Notre-Dame 
de l’Assomption 
MONTAUBAN 

lundi 1er février 
St Ignace d'Antioche, évêque 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse 

  18h30 : messe basse 

mardi 2 février 
Présentation de Jésus et 

Purification de la Sainte Vierge 

18h00 : bénédiction des 
cierges et messe chantée 

  8h00 : messe basse 

mercredi 3 février 
de la férie 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse et 
bénédiction de saint Blaise 

  8h00 : messe basse 

jeudi 4 février 
St André Corsini, évêque 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse 

  8h00 : messe basse 

vendredi 5 février 
Ste Agathe, vierge et martyre 

1er vendredi du mois 

17h30 : Heure Sainte et 
confessions 
18h30 : messe basse 

  8h00 : messe basse 

samedi 6 février 
St Tite, évêque et confesseur 

1er samedi du mois 

15h00 : permanence du 
prêtre (abbé Fernandez) 
17h00 : office du Rosaire 
17h30 : messe basse 

  8h00 : messe basse 

dimanche 7 février 
Dimanche de la Quinquagésime 

Solennité de la Purification 

8h00 : messe basse 
9h00 : messe 
10h30 : grand’Messe chantée 

  
9h30 : confessions 

10h00 : messe chantée 

lundi 8 février 
St Jean de Matha, confesseur 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse 

  18h30 : messe basse 

mardi 9 février 
St Cyrille d'Alexandrie, évêque 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse 

  7h15 : messe basse 

mercredi 10 février 
Mercredi des Cendres 

17h30 : confessions 
18h00 : imposition des 
cendres et messe chantée 

  
11h00 : imposition des 
cendres et messe basse 

jeudi 11 février 
Jeudi après les Cendres 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse 

  7h15 : messe basse 

vendredi 12 février 
de la férie 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse 

  7h15 : messe basse 

samedi 13 février 
de la férie 

15h00 : permanence du 
prêtre (abbé Malassagne) 
18h30 : messe basse 

  8h00 : messe basse 

dimanche 14 février 
Premier Dimanche de Carême 

Imposition des cendres après la messe 

8h00 : messe basse 
9h00 : messe 
10h30 : grand’Messe chantée 

  
9h30 : confessions 

10h00 : messe chantée 

lundi 15 février 
de la férie 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse 

 
7h15 : messe 

basse 
18h30 : messe basse 

mardi 16 février 
de la férie 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse 

 
11h15 : messe 

basse 
7h15 : messe basse 

mercredi 17 février 
Mercredi des Quatre-Temps 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse 

  7h15 : messe basse 

jeudi 18 février 
de la férie 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse 

 
17h00 : messe 

basse 
11h15 : messe basse 

vendredi 19 février 
Vendredi des Quatre-Temps 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse 

 
11h15 : messe 

basse 
7h15 : messe basse 

samedi 20 février 
Samedi des Quatre-Temps 

15h00 : permanence du 
prêtre (abbé Fernandez) 
18h30 : messe basse 

  8h00 : messe basse 

dimanche 21 février 
2ème dimanche de Carême 

8h00 : messe basse 
9h00 : messe 
10h30 : grand’Messe chantée 

  
9h30 : confessions 

10h00 : messe basse 

lundi 22 février 
Chaire de St Pierre, apôtre 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse 

 
7h15 : messe 

basse 
18h30 : messe basse 
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mardi 23 février 
de la férie 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse 

 
11h15 : messe 

basse 
7h15 : messe basse 

mercredi 24 février 
de la férie 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse 

  7h15 : messe basse 

jeudi 25 février 
St Mathias, apôtre 

17h30 : confessions 
18h30 : messe chantée 

 
17h00 : messe 

basse 
11h15 : messe basse 

vendredi 26 février 
de la férie 

17h30 : confessions 
18h30 : messe chantée 

 
10h30 : messe 

chantée 
7h15 : messe basse 

samedi 27 février 
de la férie 

15h00 : permanence du 
prêtre (abbé Malassagne) 
18h30 : messe basse 

  8h00 : messe basse 

dimanche 28 février 
3ème dimanche de Carême 

8h00 : messe basse 
9h00 : messe 
10h30 : grand’Messe chantée 

  
9h30 : confessions 

10h00 : messe chantée 

lundi 29 février 
de la férie 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse 

 
7h15 : messe 

basse 
18h30 : messe basse 

mardi 1er mars 
de la férie 

18h00 : bénédiction des 
cierges et messe basse 

 
11h15 : messe 

basse 
7h15 : messe basse 

mercredi 2 mars 
de la férie 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse 

  7h15 : messe basse 

jeudi 3 mars 
de la férie 

17h30 : confessions 
18h30 : messe basse 

 
17h00 : messe 

basse 
11h15 : messe basse 

vendredi 4 mars 
de la férie, mém. St Casimir 

1er vendredi du mois 

17h30 : Heure Sainte et 
confessions 
18h30 : messe basse 

 
11h15 : messe 

basse 
07h15 : messe basse 

samedi 5 mars 
de la férie 

1er samedi du mois 

15h00 : permanence du 
prêtre (abbé Fernandez) 
17h00 : office du Rosaire 
17h30 : messe basse 

  8h00 : messe basse 

dimanche 6 mars 
4ème dimanche de Carême 

8h00 : messe basse 
9h00 : messe 
10h30 : grand’Messe chantée 

  
9h30 : confessions 

10h00 : messe chantée 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Prieuré saint Dominique 

2245 av. des Platanes 
31380 GRAGNAGUE 
tél. : 05 61 74 27 93 

Chapelle N.D. du Férétra 
Place saint Roch 

31400 TOULOUSE 
tél. : 05 61 55 42 88 

Cours N.D. de l’Assomption 
93, av. Marceau Hamecher 

82000 MONTAUBAN 
tél. : 05 63 91 27 61 

École Saint-Jean Bosco 
14 rue des Artistes 
31200 TOULOUSE 
tél. : 05 61 57 32 50 

 

Carnet paroissial 
 
 

Sépultures :  
Mlle Catherine BEZIT, le 7 janvier au 
Férétra 
M. André HERARD, le 11 janvier au Férétra. 

 

Mercredi 17 février 2016 

à 20h30 au prieuré : 

Vatican II pour les nuls 

 

Samedi 13 février 2016 : 

Pèlerinage paroissial à Lourdes 
Inscription auprès 

de M. Albert NAVARRO au 05 61 24 18 72 
ou 

de Mme Jacqueline AUZEL au 05 61 62 36 89 
Prix : 40 euros (chèque à l’ordre de Mme 

AUZEL à l’inscription) 
 

Samedi 12 mars 2016 

de 10h00 à 16h00 : 
 

Récollection de Carême 
pour les tertiaires de la FSSPX 

à l’école Saint-Jean Bosco 


